
1ère Section 
LES CATHOLIQUES EN QUÊTE DE SPIRITUALITE 

 
En 2003 Le Conseil Pontifical pour la Culture et le Dialogue Interreligieux a 

publié une réflexion sous le titre « Jésus-Christ, le porteur d’eau vive ». Dans l’Avant-
Propos de ce document, le Cardinal Poupard, président de ce Conseil, écrivait que 
« l'attrait exercé par la religiosité Nouvel Âge (…) peut (…) s'attribuer à l'absence 
d'une prise en considération sérieuse, de la part de leurs propres communautés, des 
thèmes qui font vraiment objet de la synthèse catholique. Ces thèmes sont, entre 
autres : l'importance de la dimension spirituelle de l'homme et son intégration dans 
un «  tout  » de vie, la recherche du sens de la vie, les liens entre les êtres humains 
et le reste de la création, le désir de transformation personnelle et sociale, le rejet 
d'une vision rationaliste et matérialiste de l'humanité. » Le document relève que le 
succès de la pensée et de la pratique du Nouvel Âge représentent un défi pour 
l’Eglise :  

« La recherche qui les amène au Nouvel Âge est une aspiration authentique : 
à une spiritualité plus profonde, à quelque chose qui touche leur cœur et donne un 
sens à un monde confus et souvent aliénant. » (Porteur d’eau vive, n° 1.5 ; voir 
également n° 3.3, cité par Jim Quillinan, Shaping an Australian Spirituality [Le Cadre de 

la Spiritualité Australienne, N. d. T.], Compass,  vol. 46, n° 4, 2012). 
 
En novembre 2011, l’hebdomadaire américain « National Catholic Reporter » 

(NCR) a publié une étude qui dressait le portrait des catholiques américains de la 
deuxième décade du 21ème siècle. Une des conclusions de cette étude était que les 
catholiques américains « continuent de garder les deux pieds dans l’Eglise et de 
prendre part régulièrement à la célébration des sacrements », tout en adhérant 
facilement à de nouvelles sources spirituelles. Le même numéro de NCR contenait 
un article intitulé « Old and New Spiritual Resources [Anciennes et nouvelles sources 

spirituelles, N.d.T] », dont l’auteur Michelle Dillon concluait que « de nombreux 
catholiques disent croire en différents aspects de la Spiritualité du Nouvel Âge. 
Quarante pour cent d’entre eux croient en la présence d’une énergie spirituelle dans 
les choses physiques comme les montagnes, les arbres, ou les cristaux ; plus du 
tiers (37 pour cent) croient en la réincarnation… » 

   
Linda Woodhead, professeur de Sciences Politiques et Religieuses auprès de 

l’Université de Lancaster en Angleterre, fait remarquer qu’au Royaume-Uni, la foi en 
un « Dieu personnel » a environ diminué de moitié entre 1961 et 2000 – passant de 
57 pour cent à 26 pour cent de la population britannique – tandis que, au cours de la 
même période, la croyance en un « esprit/force vitale » doublait – passant de 22 
pour cent en 1961 à 44 pour cent en 2000. 

 
En de nombreux points du globe, des catholiques tentent d’apaiser leur faim 

de spiritualité à d’autres sources que la célébration dominicale. Il semble que leur 
appétit spirituel ne soit pas comblé par la seule participation régulière à la messe ou 
l’écoute des sermons. Ils cherchent quelque chose de plus. Sans en avoir 
conscience, ils sont en quête de nourriture pour leur cœur.  

 
C’est comme s’ils faisaient leurs courses sur un marché fournissant toutes 

sortes de « spiritualités ». Mais en raison de l’immense diversité de l’offre spirituelle – 
la toile informatique répertorie des millions de sites sous la référence « spiritualité 



chrétienne » – il leur est difficile de faire le bon choix. Il n’est donc pas surprenant 
que certains d’entre eux soient tentés d’adhérer à des points de vue et convictions 
spirituels qui, du point de vue chrétien, ne conduisent pas à la plénitude, et ne 
sauront finalement pas apaiser leur faim de spiritualité.  

 
Nombreux sont ceux, même parmi les catholiques engagés, qui ignorent la 

présence de sources spirituelles vivifiantes au sein de la tradition chrétienne. 
Certains présument que ces sources ne sont accessibles qu’aux hommes et aux 
femmes ayant opté pour la vie religieuse et consacrent de nombreuses heures à la 
prière et à la méditation. Ils ignorant que la plupart des spiritualités chrétiennes, y 
compris celles de la tradition catholique, sont à la disposition de chacun, même de 
celles et ceux qui ont un agenda quotidien bien rempli. Les gens qui cherchent à 
approfondir leur vie spirituelle gagneront beaucoup de ces spiritualités, pour autant 
qu’ils se sentent attirés, rejoints et touchés par les itinéraires de ces grands hommes 
et femmes qui jalonnent l’histoire du christianisme, et tout particulièrement celle de 
l’Eglise catholique.  

 
Temps de Méditation 

 
« Le développement doit comprendre une croissance spirituelle,  

et pas seulement matérielle, 
parce que la personne humaine est une « unité d’âme et de corps »,  
née de l’amour créateur de Dieu et destinée à vivre éternellement.  

L’être humain se développe quand il grandit dans l’esprit,  
quand son âme se connaît elle-même  

et connaît les vérités que Dieu y a imprimées en germe,  
quand il dialogue avec lui-même et avec son Créateur. »  

 
(Pape Benoît XVI, Caritas in Veritate, n° 76) 


